Une lettre de femme

Lec femmeg, je le caic, ne doivent pac écrire ;
Jécric pourtant,
Afin que dans mon coeur au loin tu puicces lire

Comme en partant.

Je ne tracerai rien qui ne coit dang toi-méme
Beaucoup pluc beau :
Maic le mot cent foic dit, venant de ce quon aime,

Cemble nouveau.

Qu'l te porte au bonheur ! Moi, je recte a lattendre,

Bien que, [A-bac,

]e ceng que je men vaie, pour voir et pour entendre

Evrrer tee pasg.



Ne te deétourne point ¢l pacce une hirondelle
Par le chemin,
Car je croic que cect moi qui paccerai, fidéle,

Toucher ta main.

Tu ten vag, tout cen va ! Tout ce met en voyage,
Lumiére et fleurs,
(e bel été te cuit, me laiccant a [orage,

Lourde de pleurc.

Mais ¢i [on ne vit pluc que decpoir et dalarmes,
Ceccant de voir,
Partageone pour le mieux : moi, je retieng les larmeg,

Garde lecpoir.

Now, Je ne voudrai¢ pas, tant je te cuic unie,

Te voir couffrir :



Souhaiter la douleur & ca moitié bénie,

Cect ce hair.
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